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S E R M O N

S E C O N D S V R

HEB. CH. Io. V.5.6.7.8.9.Io.

Fait à Charenton le jour de

Noël 1633.

Entrant au monde il dit, Tu n'as point

voulu ſacrificeny offrande, mais tu m'as ap

propriévn corps.

6 , Tu n'as point pris plaiſirés holocauſtes,ny

en l'oblation pour le peché.

7 Adoncay je dit, me voicy, ie vien, au

commencement du liure il eſt eſcrit de moy : que

jeface, ô Dieu ta volonté.

& Ayant dit auparauant , Tu n'as point

voulu ſacrifice ny offrande, ny holocauſte, ny

oblation pour le peché, & n'y as point pris

plaiſir : (leſquelles choſes ſont offertes ſelon la

Loy)adonc a-il dit, me voicy je vien, afin

defaire, b Dieu, ta volonté. . "

9 - Zloée doncle premier, afin qu'il eſtabliſſe
ſeſecond,
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zo par laquelle volonté nousſommes ſan

aifex,à ſçauoir par l'oblation vne ſeule fois

faite du corps de Ieſus Chriſ#.

g-s，NM ET T E journée, mes freres,

©N# peut eſtre appellée la joye

#$ du Ciel,& de la terre. Car,

#$ à regarder Dieu meſme, ſi

-# nous conſiderons que†
T ` en la creation il prit plaiſir

en ſes ouurages (commel'Eſcriture ſain

cte l'exprime diſant, que Dieu vit tout ce

qu'ilauoit fait, & voicy tout eſtoit fort bon)

nous dirons que beaucoup plus il a pris

plaiſir au chef-d'œuure de la nouuelle

creation, l'incarnation de ſon Fils Ieſus

Chriſt. Car, autant que la ſeconde crea

tion ſurmonte en gloire la premiere, &

autant que le ſecond Adam ſurmonte en

dignité le premier, autant l'incarnation

de Ieſus C† digne ſujet du

plaiſir de Dieu.Auſſi faut il entendre que

quand Dieu cria des Cieux, Cettuy-cy eſt

mon Fils bien-aymè en qui j'ay pris mon bon

plaiſir, cela regardoit Ieſus Chriſt, non

ſeulement entant que Fils Eternel de

Dieu, mais auſſi entant que fils de l'hom

me & enuoyé au monde en qualité de
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Mediateur ; Auquel eſgard Eſaye dir,

Que le bon plaiſir de l' Eternel proſperera en

ſa main. Quant aux Anges, Leurjoye fut

euidente en cette journée par le Canti

que qu'ils vinrent chanter à la naiſſance

de Ieſus Chriſt.Et de fait,ſi lajoye de ces

Eſprits celeſtes va croiſſant ſelon la co

gnoiſſance qu'ils prennent des vertusad

mirables de Dieu;icy leur cognoiſſance

eſleuée à la perfection leur a apporté vn

degré extraordinaire de joye. Car, com

meditl'Apoſtre Epheſ3.parlant del'œu

ure de la redemption, la ſageſſe de Dieu

diuerſe en toutes ſortes a eſté donnée à cognoi

ſtre aux principautex & puiſſances és lieux ce

leſ#es parl'Egliſe.

Et quant aux hommes, C'eſt en cette

journée qu'ils ont le ſeul vray ſujet de

joye : puis qu'ils y voyent le moyen de

· leur reconciliation auec Dieu, & l'argu

luc 2.

ment de l'eſperāced'vne beatitude eter

nelle, à l'oppoſite de la miſere & maledi

ction en laquelle ils eſtoient par le peché.

· C'eſtoit ce que diſoit l'Ange auxBergers;

Voicy je vous annonce vne grande joye, c'eſ#

qu'aujourd'huy en la Cité de Dauid vous eſt

»é le Sauueur qui eſt Chriſt le Seigneur.

Meſmes les anciens Patriarches & Pro
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phetes ( bien que ſalüans ſeulement de

fort loin les promeſſes ) ont pris cette

journée pour ſujet de leur joye ſelon que

dit Ieſus Chriſt, Abraham a treſſailly de Iean 8.

joye devoir cette mienne journée,& l'a veuè,& 56.

s'en eſt éjouy : Et Eſaye au 9. chap. de ſes

Reuelations, Ils ſe réjouyront deuant toy,

comme au jour de la moiſſon, comme au jour

qu'on partage le butin , car l'Enfant nous eſt

mé, le Fils nous a eſté donné.

Ie paſſe plus outre,& dy que cettejour

née peut eſtre appellée lajoye de toute la

nature & de l'Vniuers : & le Prophete le

monſtreau Pſeaume 96, quand il dit, Que

les Cieux s'éjouyſſent, que la terre s'en eſgaye,

que la mer & le contenu d'icelle bruye, que les

champs s'eſgayent & tout ce qui eſt en iceux,&

que tous les arbres de la foreſt crient dejoye au

deuant de l'Eternel, pource qu'il vient, il vient

pourjuger la terre: il jugera le monde habita

ble en juſtice, & les peuples ſelon ſt fidelité.

Car leſus Chriſt eſtant venu icy bas

pour renouueler par ſon jugement cét

Vniuers , & commencer cette grande

oeuure par laquelle il y aura nouueaux

Cieux & nouuelle terre, voire eſtantve

nu comme chef de la regeneration de

toutes choſes : toutes les creatures ont
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en luy l'argument & l'eſperance d'eſtre

deliurées de la ſeruitude & vanité en la

quelle elles ſont maintenant, & d'eſtre

miſes en la liberté de la gloire des enfans

de Dieu.comme en parle l'Apoſtre Rom.

chap.8.

Or ſi telle eſt la joye de ces creatures,

cöbien plus faut-il,mes freres, que nous,

, qui auons receu les premices de l'Eſ

prit, l'ayions grande ? Et c'eſt pourquoy

nous mediterons en cette heure, aucc

noſtre Apoſtre, la venue du Fils de Dieu

au monde,& les paroles que ce Fils tient

à Dieu ſon Pere, en y entrant, afin que

nousyvoyions l'allegreſſe de laquelle il

eſt venu, & la fin pour laquelle il eſt ve

nu; Selon que dit l'Apoſtre , Entrant au

»nonde ildit, Tu n'as point voulu ſacrifice ny

offrande, Tu m'as appropriévn corps,Tu n'as

point pris plaiſir és holocauſtes, ny en l'obla

tion pour le peché: Adonc,ay-je dit, me voicy,

je vien, au rolle du liure il eſt eſcrit de moy, que

jeface, ô Dieu, ta volonté.

Car vousauez icy formellement l'en

trée du Fils de Dieu au monde, & l'acte

de Dieu luy appropriant vn corps, qui

eſt l'incarnation : mais de plus, comme

nous celebrons en cettejournée tout en

|
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ſemble& la naiſſance de IeſusChriſt,& ſa

mort,au moyen du Sacrement dela ſain

cte Cene,auquel nous auons à participer:

Ce texte joint enſemble la venuë de 1e

ſus Chriſt au monde, & ſon oblation en

la Croix, à l'oppoſite de toutes les obla

tions legales , leſquelles n'auoient peu

donner le ſalut aux hommes. Car à ces

aroles, Me voicy venu que je face ta volon

té, l'Apoſtre adjouſte en ſuite pour ex

oſition, parlaquelle volonté nous ſommes

ſanºtifiex , à ſauoirpar l'oblation vne ſeule

fois faite du corps de Ieſus Chriſ#. Afin que

d'entrée vous admiriez que le Fils de

Dieu ſoit venu au monde pour y mourir,

& y porter noſtre malediction en la place

des victimes de la Loy : mais pour en

mourant vaincre la mort, & en portant

noſtre malediction nous acquerir la be

nediction du Royaume des Cieux.

Le but de l'Apoſtre en ce texte eſt de

prouuer que les ſacrifices de la Loy n'a-

uoientpeu expier les pechez & ſatisfaire

à lajuſtice de Dieu : & que c'eſt la ſeule

oblation de Ieſus Chriſten la Croix quia

cette vertu, Il l'a prouué par diuerſes

raiſons,& prochainementpar deux,dont

l'vne eſt priſe de la reïteration de ces ſa
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crifices, laquelle monſtroit qu'ils ne

• pouuoient ſanctifier ceux qui s'y adreſ

ſoient; Autrement, comme dit l'Apoſtre,

n'euſſent-il pas ceſſe d'eſtre offerts,puis que les

ſacrifians rettoyez vne fois n'euſſent plus eu

aucune conſcience depeché ? L'autre eſt priſe

de la matiere de ces ſacrifices, entant que

c'eſtoient boucs, taureaux & ſemblables

choſes,Or,dit l'Apoſtre,ileſ impoſſible que
le ſang des taureaux & des boucs oſte les pe

chez A ces raiſons l'Apoſtrejoint le texte

de l'Eſcriture†
les du Pſeau. 4o.là où le Meſſie parlantà

Dieu ſon Pere dit, que d'autant qu'il n'a

pas pris plaiſirés ſacrifices de la Loy,il luy

a approprié vn corps, & pourtant qu'il

eſtvenu pour faire ſavolonté, à ſçauoir

pour ſe preſenteren ſacrifice, ſelon qu'il

eſtoit porté és Eſcritures.

Il nous faut doncexaminer d'entrée ſi

l'Apoſtre a peu maintenir à l'encontre

des Iuifs que ces paroles du Pſeau. 4o.

ſoient du Chriſt venant au monde ; puis

qu'en cela conſiſte le fondement de ſon

propos, & vn grand ſujet de noſtre edifi

cation. Car ce ne ſera pas vne petite con

ſolation, devoir que cette venuë de Ieſus

Chriſt au monde en l'accompliſſement
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des temps,ait eſté propoſée auec ſes mo

tifs, ſa forme & maniere, tant de ſiecles

auparauant, en termes voirement cou

uerts (ſelon que la condition des Prophe

ties & la meſure de la reuelation d'alors

lerequeroit) mais neantmoins à certain

eſgard ſi forts qu'on peut en conuaincre
les contrediſans.

Il eſt vray qu'au Pſeau. 4o.c'eſt le Pro

phete Dauid qui parle, & y rendgracesà

Dieu des deliurances queDieu luy a don

nées, apres auoir conſtamment attendu

ſon ſecours & qu'ill'inuoque encor pour

les dangers où il ſe trouuoit de nouueau,

Mais la queſtion eſt ſi tout ce qui eſt dit

en ce Pſeaume a ſon§ G11

Dauid : Car s'il ne l'a en Dauid, il faut

qu'il l'ait au Chriſt, duquel Dauid, ſelon

que le confeſſent les Iuifs, a eſté le type

& la figure, & duquel il a parlé comme

Prophete. Car la parole de Dieu nepou

uant eſtre enfrainte, c'eſt à dire,manquer

de verité en aucune ſienne partie ( com

me les Iuifs le recognoiſſent auſſi ) Il faut

que ce qui en cePſeaumene conuient pas

à Dauid, conuienneau Meſſieau Chriſt:

C'eſt ſur ce fondement que ſain(t Pierre

au 2, des Actes prouue la reſurrection de
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Ieſus Chriſt par le verſet du Pſeau. 16. où

il y a, Tu ne laiſſeras point monameau ſepul.

chre, & ne permettras point que ton bien.aymé

ſente corruption : inferant treſbien que puis

que Dauidauoit eſté mis au ſepulchre, &

auoit ſenty corruptiö,ſelon queiuſques à

ce jour là on auoit ſon ſepulchre entre les

Iuifs : il falloit que ces paroles là s'enten

diſſent du Chriſt, duquel Dauid auoit

parlé comme Prophetc. Orau texte du

Pſeaume 4o que l'Apoſtre produit, il y a

luſieurs choſes qui ne peuuent auoir

§ au regard de Dauid : & d'autres qui

pouuans conuenir à Dauid, conuiennent

encor mieux au Chriſt. Pour exemple,

celles cy, Tu n'as point voulu ſacrifice my

offrande, tu n'as point pris plaiſir és holocau

ſies & oblations pour le peché, peuuent bien

conuenir à Dauid, comme celles du Pſe.

51. où il dit, Tu n'as point pris plaiſir és ho

locauffes, & ſtcrifices, autrement i'en baille

roye; l'holocauſte ne t'eſ point agreable : les

ſtcrifices de Dieu ſont l'eſprit froiſſé Neant

moins puis que Dieu auoit inſtitué ces

choſes là pour le temps de l'Egliſe au :

quel Dauid viuoit, il s'enſuit que Dauid

ne pouuoit dire proprement que Dieu ne

vouluſt pas ces choſes de luy : Car ſi bien
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nous liſons en diuers lieux des Prophetes

ue Dieu rejettoit les ſacrifices & offran

† , c'eſtoient les ſacrifices & oblations

des meſchans & hypocrites, qui les luy

preſentoient auec vn cœur impur & des

mains ſoüillées : mais Dauid les luy pre

ſentoit auec des mains pures & vn cœur

net; ſelon qu'il dit Pſeaum.26. Ie laue mes

mains en innocence & circuy ton Autel, ô Eter

nel. Partant Dauid a plus parlé comme

figure du Chriſt, qu'en ſon propre nom.

De meſme ce que Dauid dit, Me voicy

venu, que ie faſſe,ô Dieu ta volonté, n'a pas

ſa pleine verité en Dauid : veu que Da

uida par pluſieurs& tres-grands pechez

tranſgreſſé la volonté de Dieu, s'eſtant

ſoüillé de meurtre, & d'adultere : Son

obeyſſance donc ayant eſté ſi defectueu

- ſe, il s'enſuit qu'il faut par ces paroles

regarder celle du Chriſt qui eſt entiere

& parfaite.Outre que ces mots, me voicy

venu,proprement deſignent vne perſöne

ui vienne au monde de dehors, c'eſt à

§ qui ait déja ſon eſtre & ſa demeure

hors du monde : Car on vient en vn lieu

en partant d'vn autre. Or Dauid n'auoit

iamais eſté ailleurs qu'au monde : Cecy

donc marque vne perſonne venuë du
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Ciel en la terre, pour faire la volonté de

Dieu. Maisie di qu'il y a en ce Pſeaume

des choſes qui ne peuuent auoir aucun

lieu au regard de Dauid, & qui par con

ſequent s'entendent du Chriſt: A ſçauoir

ces mots, Il eſt eſcrit de moy au roolle du

liure:Caralors le liure de l'Egliſe eſtoit la

Loy;ſelon que Ieſus Chriſt en S. Luc 24.

diſtingue l'Eſcriture en la Zoy de Moyſe,

les Pſcaumes,& les Prophetes : Or eſt-il que

la Loy de Moyſe n'auoit rien d'eſcrit

touchant Dauid ; mais bien eſtoit - elle

toute pleine & de predictions & de figu

res du Chriſt. Donques en ces paroles

du Pſeaume4o.c'eſt le Chriſt, & non pas

Dauid qui† Or ſur cette derniere

raiſon il ya deux remarques à faire : l'vne

quantaux mots,& l'autre quant à la cho

† aux mots, c'eſt que pour celuy

de rolle ou volume, on a mis celuy de

teſte, & d'autres celuy de commencement,

[ en la teſte du liure, ou au commencement du

liure il eſt eſcrit de moy]Ce qui s'eſt fait

pource qu'au Grec il y a vn mot qui ſi

gnifie chef ou teſie : Or le chef ſe prend

ſouuent pour le commencement. Et c'eſt

que le motde role & volume a eſté expri

mé par celuy de teſte : pource que†
CS
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les liures (comme encore aujourd'huy

celuy de la Loy és Synagogues des Iuifs)

ſe rouloient en forme de teſte, pource

que c'eſtoient de grands§
qu'on plioit en rond , ſelon que cela ſe

void en Eſaye chapitre 8. y. I. & en Eſ

dras ch. 6. v. 1.& 2. où le mot Grec de no

ſtre texte eſt euidemment employé pour

celuy de liure ou volume, par† Septan

te Interpretes. Quant à la choſe,Ce qu'il

faut remarquer eſt,que le Chriſt veut iu

ſtifier ſa vocation & ſon ſacrifice par les

Eſcritures : Pour vous dire que rien ne

peut eſtre admis pour la foy ſans l'autho

rité des Eſcritures. Que ſi le Chriſt meſ.

me a iuſtifié ſes actions par l'Eſcriture:

combien plus tous Docteurs de l'Egliſe,

quelque authorité qu'ils puiſſent pre

tendre,ſeront-ils obligez à iuſtifier leurs

· doctrines & leurs actions par les Eſcritu

reS ?

Maintenant que nous voyons claire

ment que ces paroles du Pſeaume 4o.

alleguées par l' Apoſtre en noſtre texte

s'entendoient du Chriſt, & non de Da

uid,conſiderons-y trois poincts,à ſçauoir.

l. La cauſe & occaſion de la venuë

du Chriſt.

Yy J
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I I. La venuë meſme.

III. Son effect.

I. P O IN CT.

La cauſe ou occaſion de la venuë eſt

en ces mots, Tu n'as point voulu ſacrifice

my offrande, adonc ay je dit, &c. S'il y euſt

eu moyen d'expier les pechez des hom

mespar les ſacrifices de la Loy, iamais le

Pere n'euſt penſé d'enuoyer ſon Fils

bien-aimé ſouffrir la mort icy-bas en vne

naturehumaine. A moins que de la ne

ceſſité de ſauuer le genre humain, le Fils

deDieu ne fuſt point venureueſtir noſtre

nature mortelle& ſouffrir en icelle.Dieu

auoit bien inſtitué les ſacrifices de laLoy,

mais cen'eſtoit pas qu'il y acquieſçaſt &

priſt plaiſir comme en de vrayes ſatis

factions à ſa juſtice:illes auoit ſeulement

inſtitué pour ombres & figures de la

vraye ſatisfaction qu'il luy falloit pour

les pechez des hommes. Nous l'auons

monſtré en l'action precedente : Et en

voicy ſommairement trois raiſois : L'vne

eſt priſe de la ſageſſe de Dieu.La ſeconde

de ſa juſtice ; & la troiſiéme de ſa verité.

Quant à la ſageſſe, il faut remarquer
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-

† n'y auoit nul rapport de la nature

de Dieuaux victimes de la Loy, à ce que

Dieu y peuſt prendre plaiſir : cöme Dieu

meſme le monſtre Pſeaum. 5o. diſant,

Mangeroy je la chair des taureaux, ou boi

roy-je le ſang des boucs ? Dieu eſtant Eſ

prit,c'eſt à dire amour,charité, ſaincteté,

juſtice, requeroit vne victime pleine d'a-

mour, d'obeïſſance, de ſaincteté, & de

charité:& s'il faut ainſi dire, pleine d'eſ

prit, telle qu'a eſté l'oblation de Ieſus

Chriſt. Secondement il faut remar

quer que les pechez eſtans choſe morale

& des manquemens d'amour enuers

Dieu & le prochain : la ſageſſe de Dieu

requeroitvne victime en laquelle ſe trou

uaſt le contraire de cela,à ſçauoirvn ſou

uerain amour enuers Dieu & les hömes:

Or il n'y auoit rien de cela és victimes

brutes; mais il s'eſt trouué pleinement

en l'oblation que Ieſus Chriſt a fait de

ſoy-meſme à Dieu. -

Quant à la juſtice de Dieu, premie

rement elle requeroit vne victime de la

nature laquelle auoit peché : Or ce n'e-

ſtoit pas la nature des taureaux & des

boucs , mais celle de l'homme qui auoit

peché : il falloit donc vne victime hu

Y y ij
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maine. Secondement,il falloit vnevicti

me de prix infiny, de laquelle la ſouffran

ce fuſt equiualente à la ſouffrance eter

nelle de tous les hommes : Or les beſtes

oceiſes en la Loy,ny celles de tout l'Vni

uers n'approchoient pointde cela: Pour

tantila fallu vne victime & humaine &

diuine tout enſemble,à ſçauoir celle du

Meſſie s'offrant à Dieu ſoy-meſme par

l'Eſprit eternel. Quant à la verité de

Dieu,elle nepermettoit pas qu'il ſe con

tentaſt des victimes de beſtes pour le pe

ché, pource qu'auant que le peché§

commis,il auoit prononcé que ſi l'hom

mepechoit,il mourroit de mort : Et par

tant il falloit, non la mort des beſtes,

mais celle d'vne nature humaine pour

ſatisfaire à Dieu. -

N'y ayant donc rien eu en toutes les

oblations& ſacrifices de la Loy qui peuſt

ſatisfaire à Dieu, le Fils de Dieu declare

que cela eſt l'occaſion de ſa venuë : A

donc,ai je dit,me voicy,je vien,que je face, à

IDieu, ta volonté. Car en oſfant le premier,

dit l'Apoſtre, il eſtablit le ſecond, C'eſt à

dire, en oſtant les ſacrifices, il eſtablit

ſon oblation. ò ces mots , Me

voiy venu, que ie fiſſe, à Dieu, ta vo
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lonté, ſemblent contenir vne reſponſe

" du Fils de Dieu à ſon Pere : comme ſi le

Pere euſt dit, I'ay compaſſion du genre

.. humain qui s'eſt par le peché aſſujetty à

la malediction : & il eſt conuenable que

nous le ſauuions : mais ſi faut-il que ma

juſtice ſoit ſatisfaite : Ortoutes les victi

mes de beſtes ſont incapables de ce faire,
tout leſangdestaureaux& des boucs n'y

peut rien, ny aucune ſimple creature: il

faudroit qu'vne perſonne diuine ſubiſt la

mort en vne nature Humaine. A ce pro

pos donc le Fils venant au monde reue

ſtud'vne nature humaine,reſpond, Puis

qu'ainſi eſt, ô Dieu, que tu n'as pas pris

plaiſir és holôcauſtes& ſacrifices† le

peché, me voicy venu, que ie faſſe ta ,

volonté. Admirons donc icy, mes fre- |
res, en la cauſe de l'incarnation de Ieſus

Chriſt, l'amour du Pere & du Fils enuers

le genre humain. Ie dy l'amour du Pere,

entant que par la compaſſion qu'il a euë

de la perdition du genre humain,ila inui--

té le Fils à ſe†d'vn corps humain,

pour ſe preſenter en ſacrifice pour les

pechez des hommes. Du Fils,entant que

le Pere luy donnant teſmoignagne de

ſon deſir, il ſe porte d'vne charité ardête

© Y y iij
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à l'accomplir,monſträt & ſon amour en

uers le Pere, & ſon amour enuers nous. .

C'eſt cette cauſe de ſa venuë du monde

que IeſusChriſt luy meſme nous repre

lean3 ſente,quandil dit,Que Dieu a tant aimé le ''

monde qu'il a donné ſon Fils : Et ſainct Iean

au chap.4. de ſa premiere,En cecy eſt mani

feſtée la charite de Dieuenuers nous,queDieu

a enuoyé ſon Fils vnique aa monde,affn que

nous viuions parluy:En cecy eſt la charité,non

point que nous ayions aimé Dieu , mais pource

que luynous 4aimez , &a döné ſon Fil, pour

eſtre propitiation pour nos pechez Dieu

eſtoit offenſé,& il a procuré noſtre paix:

Nous ne penſions point à luy,& il a pen

ſé à nous : Nous eſtions ſes ennemis en

enſées & mauuaiſes œuures, & ilavou

† nous enuoyer ſon propre Fils. Iugeons

de cette dilection,& charitè, par la peine

ue nous auons à preuenir,recercher,&

† ceux qui nous ont offenſé. Et

voila quant à l'occaſion & cauſe de la

. venuë de Ieſus Chriſt : voyons mainte

nant cette venuë.

II. P OINCT,

Elle conſiſte en ces mots, Tu m'as
e>

|
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approprié vn corps,me voicy ie vien. .

Ces mots [tu m'as approprié vn corps ]

ſont de la Verſion des Septante Interpre

tes, de laquelle les Iuifs Helleniſtes ſe

| ſeruoient du temps del'Apoſtre en leurs

Synagogues : & de laquelie pour cette

cauſe l'Apoſtre vſe en diſputant contre

eux : Mais en l Hebreu au lieu de ces

mots, il y a, tu m'us percé les oreilles. Ce Deut.15.

que vous trouuerez cöprendre en gros & V. 17.

en general le ſens du texte, ſi vous conſi

derez que iadis en Iſraël quand vn eſt @

claue ne vouloit pas vſer de la liberté

que la Loy luy donnoit au bout de ſix

ans, mais vouloit demeurer en la maiſon

de ſon maiſtre pour le ſeruir à toûjours:

On vſoit de§ ceremonie,que le Mdi

ſtre perçoit auec vne aleſne l'oreille de

ſon ſeruiteur & l'attachoit à la porte de

ſa maiſon; commepour approprier&ac

commoder à ſon§ corps de ſon

eſclaue. Cette cererhonie monſtrant que

le ſeruiteur eôoit par cela auraché aux

intereſts de la maiſon de ſon Maiſtre, &

deuoit eſtre attentif & obeïſſant à tous

ſes commandemens. Orpource qu'entre

les Gentils cette ceremonied'approprier

de la ſorte le corps du ſeruiteur à ſon

Y y iiij
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ſeruice, n'eſtoit pas vſitée, les Septante

† qui faiſoient leur verſion

pour les Gentils à la requçſte-d'vn Roy

d'Egypte, auoient pris le but & la ſub

ſtance de la choſe, & auoient mis, tu m'as

approprié vn corps, au lieu de ceux-cy, tu

m'as percé les oreiſles : & cela d'autant plus

à propos,que les Gentils marquoient les

corps de leurs eſclaues, comme pour les

approprier à leur ſeruice. Ainſi les In

terpretes n'ont exprimé la choſe ſinon

en gros & en ſon genre. -

Or que faut-il que vous remarquiez

igy, mes freres ? C'eſt que le Fils eternel

e Dieu prend forme de ſeruiteur enve

. nant au monde, & que le corps que le

Pereluya donné eſt la mâtque de la ſer

uitude qu'il a ſubie. Et certes l'eſtre &

forme de creature emporte quant& ſoy

vne ſujettion à ſeruir Dieu. C'eſt pour

quoy l'Apoſtre Philipp. 2. appelle la na

ture humaine que† Chriſta priſe for

me deſeruiteur.Il s'eſt, ditail, aneanty ſoy

meſme,ayait pris forme de ſeruiteur fait à la

ſemblance des hommes. Venez donques icy

admirer, ô hommes, que le Seigneur de

l'Vniuers vienne prendre pourvous qua

lité de ſeruiteur : Que celuy qui eſtoit la

cº
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reſplèdeur de la gloire du Pere & la mar

que engrauée de ſa perſöne,vienne pren

dre vne marque d'eſclaue : & que celuy

qui n'eſtimoit point rapine d'eſtre égal à

Dieu, reueſte la nature & condition des

creatures qui ſont aſſujetties à ſeruice !

De là vient que les Prophetes dönent au

Chriſt lenom de ſeruiteur.bien que d'ail

leurs ils l'appellent le Dieu fort & puiſ

ſant:& IeſusChriſt luy meſme dit Matth.

2o. Le fils de l'homme n'eſt pas venu pour

eſtre ſeruy, mais pour ſeruire3 döner ſon ame

en rançon pour pluſieurs. Or ſi vousadmi

rez l'amour de Iacob enuers Rachel, ſe

rendant ſeruiteur de Laban l'eſpace

de ſept ans pour l'obtenir : combien

plus admirerez-vous l'amour de Ieſus

Chriſt enuers nous, de venir prendre la

qualité de ſeruiteur infiniment plus

griefue & plus dure pour nous acquerir

à ſoy ? - -

Pour ce ſeruice donques luy a eſté

approprié vn corps. Il parle d'vn corps pour

exprimerparvne partie le tout, à ſçauoir

la nature humaine. Car Ieſus Chriſt a

pris auec vn corps humain vne ame rai

ſonnable. Mais il eſt parlé icy de corps,

eu eſgard au ſacrifice,auquel ce quiappa
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1.Tim.3.

roiſſoit eſtoitl'oblation du corps.

Mais le mot d'approprier, lequel en la

langue de l'Apoſtre ſignifie accommoder,

agencer, & bien diſpoſer, eſt remarquable.

Car ç'a eſté vn chef-d'œuure de la ſa

geſſe de Dieu, d'approprier& accommo

der choſes ſi differentes, la Diuinité & la

chair : en ſorte que le Createur meſme

fuſt creature, & la parole eternelle du

Pere fuſt homme. C'eſtoit approprier

les tenebres auec la lumiere, la baſſeſſe

&ignominie auec la ſouueraine gloire,&

le finy auec l'infiny.† merueilles

C'eſt pourquoy l'Apoſtre s'eſcrie ſur ce

propos,Sans contredit le ſecret de pieté eſt

grand, Dieu manifeſté en chair. Il n'y a rien

qui nous ſoitmieux agencé& approprié

que ce qui eſt fait partie de noſtre†

ſtance & de noſtre eſtre : Or ce corps a

eſté tellement adjuſté & approprié à

Ieſus Chriſt,qu'il luy a eſté vny perſon

nellement,de la meſmevnion que noſtre

corps en chacun de nous eſt adjuſté &

approprié à l'ame. Appropriement qui

eſtoitdu tout neceſſaire pour le ſeruice

que Ieſus Chriſt auoit à rendre à Dieu,

à† de ſe preſenter en ſacrifice. Car

il falloit que ce fuſt vne perſonne diuine
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ui mouruſt, afin que ſa mort fuſt d'vn

prix infiny: Il falloit donc que le corps,la

nature finie, fuſt vnie perſonnellement

à l'infinie & diuine,&que par cette vnion

Dieureſpandiſt, non vn ſang eſtranger,

mais ſon propre ſang pour le ſalut des

hommes : comme l'Apoſtre Act. 2o. dit,

que Dieu a acquis l'Egliſe par ſon propre

ſang. Mais ſi le corps humain a eſté ap

proprié à Ieſus Chriſt au regard de l'v-

nion , il l'a auſſi eſté par la diſpoſition à

† pour lequel il le prenoit : & ce

par deux choſes, à ſçauoir§ infirmité,

&ſa pureté. Son infirmité, Car il falloit

vn corps qui peuſt ſouffrir la mort,& par

conſequent paſſible & ſujet aux douleurs

comme les noſtres.Sans cela il n'euſt pas

eſté propre à ſa fin: Il a fallu,dit l'Apoſtre

Hebr. 2. que Ieſus Chriſt fuſ ſemblable en

toutes choſes à ſes freres, afin qu'il fuſt ſouue

rain Sacrificateur, miſericordieux,& fidele és

choſes quidoiuent eſtre faites enuers Dieu,afin

de faire propiciation pour les pechez du peu- .

ple : car parce qu'il a ſouffert en eſtant tenté,

il eſt auſſi puiſſant pour ſecourirceux qui ſont

tentex: Et chap.4. Nous n'auons point vn

ſouuerain Sacrificateur qui ne puiſſe auoir

çompaſſion de nos infirmitex , ains nous auons
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Iean.3.

Luc 2.

celuy#a eſté tentéde meſme que nous entou

tes choſes horſmis peché : là où l'Apoſtre

par les tentations entend les douleurs,

† que c'eſt ce qui tente le plus les

ommes. Quant à la pureté, c'eſt en

quoy ce corps a eſté vrayement appro

prié au Sainct des Sainčts, ayant eſté

exempté en ſa generation de toute ta

che de peché : entant qu'il a eſté conceu

du ſainct Eſprit : car, ce qui eſt né de chair

eſt chair, mais ce qui eſt né d'eſprit eſt eſprit,

c'eſt à dire eſt ſainčt & pur: commel'An

ge dit à la Bien-heureuſe Vierge,Le ſainft

Eſprit ſuruiendra en toy, & la vertu du Sou

uerain t'enombrera, & ce qui naiſtra de toy

ſera ſainf# Or il nous falloitvn tel ſou

uerain Sacrificateur,ſainct,innocent,ſans

macule,ſeparé des pecheurs. Et il a fallu

que Ieſus Chriſt fuſt engendré de la ſor

te quant à ſa nature huniaine, afin d'eſtre

conuenable chef de ceux qui ne ſont

oint nez de lavolonté de la chair, ny de

† volonté de l'homme; mais ſont nez

de Dieu.

En cét appropriement d'vn corps à

Ieſus Chriſt conſiſte ſavenuë.C'eſt pour

quoy il dit, tu m'as approprié vn corps,

me voicy ie vien. Iadis les pauures Ly

:
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caoniens croyans que Paul & Barnabas

fuſſent Dieux, dirent en leur aueugle- .Act.14 I1

ment, Zes Dieux,eſfans faits ſemblables aux

hommes,ſont deſcendus vers nous.Mais nous

ouuons dire par la lumiere & verité de

§ , que Dieu eſtant vrayement

fait ſemblableaux hommes, eſt deſcendu

vers nous. Son habitation eſtoit le Para

dis celeſte au deſſus du monde:il eſt donc

tres-bien dit eſtre venu au monde, eſtant

venu prendre naiſſance† bas & y habi

ter en homme. Car vous ſçauez que cet

te venuë n'eſt pas proprement vn mou

uement local : veu que le Fils de Dieu,

comme vray Dieu auec le Pere, remplit

le Ciel& la Terre par ſa nature diuine, &

par conſequent ne monte ny ne deſcend:

mais c'eſt vne diſpenſation par laquelle

Dieu a pris icy bas noſtre nature & a con

uerſé entre les hommes.Et certes ſi Dieu

eſt dit en l'Eſcriture venir & deſcendre

· quand il y deſploye ſa vertu & opere ex

traordinairement; combien plus quand

il a comparu en vn corps pour la deli

urance de ſon Egliſe ? Etie di que toutes

les venuës de Dieu, dont il eſt parlé en

l'Eſcriture, ont eſté des figures& images

de celle-cy.Cóme quand Dieu dit lors de
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Exode3.

8.

En Ge

meſe ch.

18. &gº

chap.32

l'affliction du peuple d'Iſraël en Egypte,

I'ay veu l'afflictiö de mon peuple,pour ſuis

je deſcendu pour le deliurer.Car Dieu a voulu

appellerdeſcente cette ſienne manifeſta

tion de ſa vertu à deliurer ſon peuple de

l'Egypte, pource qu'il deſcendroit vn

iour perſonnellement pour deliurer ſon

peuple del'Egypte ſpirituelle,c'eſt à dire

de la tyrannie de Sathan:Carce qui ſe dit

de l'ombre & figure, conuient encor

mieux au corps & verité.Suiuant cela les

Prophetes diſoient, en promettant la de

liurāce de Babylon,que l'Eternel venoit,

Ieruſalem eſleue ta voix, di aux villes de Vu

da, Voicy moſfre Dieu : Voicy le Seigneur

Eternel viendra contre le fort, & dominera

ſur iceluv, dit Eſaye chap. 4o. Or cette

manifeſtation-là de ſa vertu,eſtoit figure

de cette-cyplus grande & plus parfaite.

Et Dieu auoit voulu dés l'ancienTeſta

ment donner des ſignes bien expres de

cette ſienne venuë, ayant apparu aux

Peres en forme d'homme, à ſçauoir en vn

corps qu'il prenoit à temps par le mini

ſtere d'vn Ange : comme quand il appa

rut à Abraham, & luy promit que Sarra

conceuroit & quandil apparut à Iacob&

luicta contre luy.



Hebr.ch. ro. v. r. 6.7.8.9.ro. 719

,

:

Or diſtinguez cette venuë de Ieſus

Chriſt en chair, d'auec vne venuë de

Ieſus Chriſt en eſprit : item d'auec vne

venuë en effects de ſa prouidence,& par

l'efficace de ſon Euangile : & encor d'a-

uec vne venüe en gloire. La venüe en

chair eſt l'origine & la cauſe des autres.

Celuy,ô Chreſtien, qui eſt venu au mon

de en chair,veut venir en toy par ſon Eſ

prit, & v faire ſa demeure : ſelon qu'il dit

en ſainct Iean ch. 14.Si quelqu'vn m'aime

il gardera ma parole, & mon Pere & moy

viendrons à luy & ferons demeurance che

luy, Il vient auſſi tous les iours à ſon Egli

ſe par les effects de ſa prouidence,pour ſa

protection & deliurance : & par ſa vertu

en la predication de l'Euangile:& l'Apo

ſtre 2.Theſſal. 2. dit,que Ieſus Chriſt de -

ſtruiral'homme de peché par l'Eſprit de

ſa bouche, & par la clarté de ſon aduene

ment. Finalement, il viendra vn iour

en gloire auec la meſme chair dont il a

porté icy bas les infirmitez : à ce que ſes

ennemis voyent celuy qu'ils ont percé,

comme en parlent les Prophetes.

Or icy noſtre propos n'eſtant que de

la premiere venüe, admirez-y que le

Fils de Diea venant au monde pour ex
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ploiter ſes grandes œuures cötre Sathan

& le monde, ſe reueſte de chair, c'eſt à

dire d'infirmité : Car la chair de tous les

eſtres eſt le plus foible; afin que nous di

ſions que Dieu veut magnifier ſà ſageſſe

& ſa puiſſance en faiſant choſes merueil

leuſes par des organes foibles & contem

ptibles, ſelon que dit l'Apoſtre 2.Cor.12.

que la vertu de Dieu ſe parfait, c'eſt à

dire monſtre ſa perfection, en infirmité.

Il prend pourcombattre ſes ennemis vne

nature, par laquelle il puiſſe mourir au

combat : afin que ce qui aux hommes eſt

eſtre vaincu, à luy fuſt vaincre. O que

teS penſées,ô Dieu, ne ſont pas nos pen

ſées, & tes voyes ne ſont pas nos voyes

Et toutesfois icy reluit ſa puiſſance ad

mirable,en ce que non ſeulement il arra

cheà Sathan ſa proye,la nature humaine,

mais il deſtruit Sathan par la choſe meſ

me que Sathan auoit vaincüe & ruinée:

il fait que la force de Sathan & des en

fers eſt abbatüe par la meſme choſe qui

auoitſuccombé ſous leur puiſſance: telle

eſt la vertu de la chair en la n1ain de l'E-

ternel. Courage donc, ô chair & ſang,

puis que vous eſtes rëdus en Ieſus Chriſt

victorieux de Sathan, & que ce ſerpent

eſt briſé ſous vos pieds. Mais
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, Mais la ſeule vnion de noſtre nature à

la perſonne du Fils de Dieu eſt capable

de nous remplir de conſolation. Car que

Dieu reueſte noſtre chair & l'vniſſe à ſoy,

n'eſt-ce pas nous dire qu'il veut rendre

participante de ſa vie & de ſa gloire no

ſtre narure ? Nous eſtions ennemis de

Dieu & enfans d'ire, & il ſe reueſt deno

ſtre† nature,afin que nous voyions

qu'il eſt Immanuel Dieuauec nous, & non

plus Dieu cótre nous, ou aliené de nous.

Quel plus grand argument nous pou

uoit donner ce grand Dieu de noſtre ac

cez à foy, que de ſe reueſtir de noſtre

pauure chair2 Voyez meſme qu'icy vous

obtenez vne gloire qui ſurmonte celle

des Anges,à ſçauoir que noſtre nature ſe

trouue vnie perſonnellement à la Diuini

té:ce que la† n'a pas Car Ieſus Chriſt

n'a pas pris la nature des Anges : dont

auſſi les Anges ſont eſprits adminiſtra

teurs enuovez pour ſeruir pour l'amour

de ceux qui reçoiuent l'heritage de ſa

lut. -

Or Ieſus Chriſt diſant, Voicy je vien,

ce mot voicya ſon poids, ſoit quevous le

conſideriez au regard du Pere auquel

Ieſus Chriſt parle,ſoit auºs# de nous.

Z
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Au regard du Pere,ce mot exprimedeux

choſes : A ſçauoir, Premierement laffe

étion & promptitude de laquelle Ieſus

· Chriſt ſe preſente à Dieu : ſelon qu'en la

ſuite il y a, Que ie faſſe ta volonté, i'y prens

plaiſir, ô mon Dieu, ta Loy eſt au dedans de

mes entrailes. Secondement, il exprime

la comparution de Ieſus Chriſt pour les

hommes en qualité de pleige, comme s'il

diſoit, O Pere tu requiers des hommes

vne ſatisfaction, voicy ie comparoypour

eux, ie me preſente en leur place. Fide

les,quelle conſolation?Qu'eſtans appel

· lez au tribunal de Dieu comme crimi

nels,le Fils de Dieu y reſpöde pour nous,

& die,mevoicy2 C'eſt là, ô homme,toute

' ton aſſeurance deuant Dieu, que ſi con

damnation eſt intentée cötre toy, Chriſt

eſt celuy qui eſt mort, qui a comparu

pour toy au tribunal de Dieu, & a porté

ta peine. Donques par ce voicy il ſe pre

ſente en noſtre place & donne ſon ſang

pour noſtre rançon. Au regard de nous

ce mot de voicy§ dignité & inn

portance de la choſe : comme pour dire

qu'elle merite qu'on jette ſes yeux ſur

elle pour la conſiderer ſoigneuſement.

Et de faict, c'eſt cette entree du Fils de
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Dieu au monde, pour laquelle les armées

celeſtes deſcendirent des Cieux, comme

defireuſes de contempler le Fils de Dieu

en chair. Les Sages d'Orient vinrent en

ſuite pour le conſiderer, comme celuy .

que non la Iudée ſeulement, mais l'Vni

uers, & les Aſtres meſmes auoient pour

leur Seigneur. , Pourquoy jettes-tu tes

yeux ſur les grãds perſönages de l'ancien

Teſtament, vn Abel, vn Enoch, vn Noé,

Iſaac, Iacob, Ioſeph, Moyſe, Ioſué, &

ſemblables ? Voicy le corps de tout cela.

Voicy cét Abel qui a preſenté à Dieu

vne oblation agreable, & en ſon inno

cencea eſté mis à mort: Voicy cét Enoch

qui eſt monté au Ciel par ſa juſtice: Voi

cy ce Noé qui a ſauué ſa famille par les

eaux, à ſçauoir celles de ſon Bapteſmes

Voicy cét Iſaac qui s'eſt rendu obeïſſant

à la volonté de† Pere, iuſqu'à ſe ſub

mettre d'eſtre offert en ſacrifice.Voicy ce

Iacob qui ayant luicté conrre Dieu és

· angoiſſes de la Croix, a eſté vainqueur

de Dieu meſme, & a obtenu vne benedi

ction eternelle.Voici ce Ioſeph qui,apres

auoir eſté liuré par ſes freres,a eſté§ -

au gouuernement duRoyaume,à ſçauoir .

• du celeſte : Voicy ce vray Moyſe qui a
"
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deliuré le peuple de Dieu de l'Egypte

ſpirituelle,a noyé ſes ennemis en la Mer

Rouge de ſon ſang, &a eſté le vray Me.

diateur de l'alliance : Ce vray Ioſué qui

nous a introduits en la Canaan celeſte:

Ce Dauid qui a bataillé les batailles de

l'Eternel: Ce Salomon, Princede paix,

ui a edifié la maiſon de l'Eternel, à ſça

uoir ſon Egliſe. En ſomme voicy tout

ce qu'il y a iamais eu d'excellent & de

rand : & cette ſienne venuë au monde

en eſt l'accompliſſement. Voyons donc

maintenant l'effect de cette venuë.

III. P O I N CT.

' Que je faſſè, ô Dieu, ta volonté. N'en

tendez pas icy par la volonté de Dieu

eneralement les commandemens pro

oſez en la Loy : Car le Chriſt eſtant de

nature ſainct & juſte, n'a pas eu beſoin

que la ſaincteté & juſtice luy fuſt ccm
mandée. Mais entendez le commande

mentparticulierde ſe preſenter en ſacri

fice pour les hommes : comme noſtre

§ l'expoſe, quand il adjouſte au

verſet ſuiuant, Par laquelle volonté nous

ſommesſantfiffex, àſauoirparl'oblation vne
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ſeule fois faite du corps de Ieſus Chriſî: &

comme Ieſus Chriſt luy meſme l'expli

que en ſainct Iean chap.Io. quand il dit,

Je mets ma vie pourmes brebis,nul neme l'oſte,

mais ie la laiſſe deparmoy-meſme : i'ay puiſ

ſance de la laiſſer & de la prendre derecheſ

z'ay receu ce commandement de mon Pere.Et

c'eſt à ce commandement que regarde

l'Apoſtre Philipp. 2. quand il dit, que

Ieſus Chriſt s'eſt rendu obeiſſant iuſques à la

mort de lt Croix : Ce mot iuſques expri

mant le haut degré de l'obeïſſance, &

non vne eſtenduë & vne ſuite de com

mandemens. -

Orpour recognoiſtre le haut degréde

cette obeïſſance, conſiderez trois†

La premiere, Que le commandement de

ſubir la mort fait à vne creature mortel

le,eſt grief, encor qu'elle ne feraque s'a-

uancer de quelques iours à payer le tri

but qu'elle doit à nature, & qu'ellene

s'en peut exempter dans quelque temps.

Or que voicy vn commandement de ſu

bir la mort à celuy qui eſtoit d'vne natu

re immortelle. La ſeconde, que c'eſtoit

vn commandement de mourir en igno

minie,fait à celuy à qui appartenoit tou

te gloire, & duquel la gloire & Majeſté
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eſtoit adorée par les Seraphins. Et la

troiſieſme, Que par ce commandement

celuy eſtoit appellé à des douleurs ex

tremes, qui par ſa nature iouïſſoit d'vne

felicité infinie. Combien donques eſtoit

grief vn tel commandement ? Certes nul

ne le pourroit aſſez exprimer ny conce

uoir. Iugez-en,en§ ſorte,fideles,

par la difficulté que nous ſentons en nous

meſmes d'acquieſcer à la volonté de

Dieu, quand elle nous impoſe quelque

griefue croix & quelque rude afflictiont

encor que nous ſoyions nez aux miſeres,

& que telle ſoit iuſtement noſtre condi

tion par le peché. Vous meſmes,Anges,

qui(ainſi que dit le Prophete Pſeau.Io3.)

· Faites le commandement de Dieu en obeiſſant

à la voix de ſa parole,admirez l'obeïſſan

ce dont nous parlons.car les commande

mens que vous executez vous laiſſent

dans voſtre gloire & felicité, bien que

vous ne ſoyez que ſeruiteurs& creatures

tirées du neant.Mais voicy le Seigneur&

Createur luy meſme qui reçoit comman
dement de ſon Pere de§ du

thrône de ſa gloire & du lieu de ſes deli

ces, dans vn abyſme de maux & d'igno

minie,& obeït à l'inſtant.
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O quel amour enuers le Peret Icy ie

ne m'eſtonneray plus que la mort de

, Ieſus Chriſtait eſté ſi agreable à Dieu, &

· que le ſacrifice de la Croix ſoit la ſatis

faction pour les pechez du monde, la ju

ſtice des hommes, le prix & merite du

ſalut. Car qu'eſt-ce qui pouuoit eſtre

plus plaiſant à Dieu qu'vn ſi ineffable

amour enuers luy : Et comment eſt-ce

que Dieu qui eſt tout amour& charité,

pouuoit eſtre mieux appaiſé & ſatisfait

que par vn ſouuerain amour ? Et com

ment le peché, qui eſt formellement

deſobeïſſance, mieux expié que par vne

extreme obeïſſance? Et quelle meilleure

juſtice pour les hommes qu'vn parfait

amour de Dieu: puis que le ſommaire de

la Loy & de la juſtice eſt conſtitué à ai

mer Dieu ? Pecheur,qui vois cét abyſme

de la dilection de Jeſus Chriſt & de ſon

obeïſſance enuers Dieu,ne doute point

que toutes tes offenſes, pour griefues

qu'elles ſoient, ne ſoient englouties là

dedans,ſi tu recours à cette obeïſſance &

· oblation d'vn cœur repentant. Car de

quelle inimitié peux-tu eſtre coulpable

contre Dieu ? & quelle deſobeïſſance

peux- tuauoir commiſe,qui ne ſe trouue
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etite à comparaiſon de cette grande di

§& obeïſſance de Ieſus Chriſt en

uers Dieu ? Venez donc,pecheurs,à cet

te oblation & obeïſſance de Ieſus Chriſt,

& y mettez voſtre fiance d'vn cœur re- |

*º** pentant : & dites auec Eſaye que quand

vos pechez ſeroient rouges comme le

vermillon, ils ſeront blanchis comme la

Rom. 5. neige : Dites auec ſainct Paul, que par

Cºlºſſ I. l'obeiſſance d'vn ſeul vous eſtes conſti

tuez juſtes : & que par la mort de Ieſus

Chriſt vous eſtes rendus ſaincts, ſans ta

che, &irreprehenſibles deuant Dieu.

Mais puis que nous auons és actions |

- -† expliqué l'efficace de l'o-
, ]

lation de Ieſus Chriſt à nous ſanctifier

& conſacrer à Dieu:& quenous y auons

traitté de l'vnité de l'oblation que l'A-

poſtre nous marque en ce texte : Arre

ſtons-nous, pour concluſion de noſtre

| propos,à mediter la volonté de ſon Pere.

Car faut-il pas maintenant que chacun

de nous regardant quelle eſt la volonté

deDieu en ſon endroit,die,me voicy,que

ie faſſe, ô Dieu, ta volonté ? L'Apoſtre

ſainct Paul dit 1.Theſſal.chap.4. Que cette

eſt la volonté de Dieu noſtre ſanttification.

Vien donc,Chreſtien,monſtrer que tu as
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profité en l'obeiſſance de Ieſus Chriſt,te

preſentant à Dieu pour faire ſa volonté.

Etremarquez icy deux choſes:L'vne,que

, Ieſus Chriſt a oppoſé la volonté de Dieu

à la ſienne propre, bien que la ſienne fuſt

exempte de tout peché,& ne fuſt en ce

poinct qu'vne naturelle & innocente in

clination de la nature humaine à ſe con

ſeruer. Si donc il a aſſujetti cette meſme

volonté à celle de Dieu,& a dit, Pere, s'il

eſt pºſſible que cette coupe paſſe arriere de

moy, toutefois non point comme ie veux, mais

comme tu veux combien plus deuons-nous

oppoſer la volonté de Dieu à la noſtre

qui eſt naturellement peruerſe & cor

rompuë ? Combien plus faut-ilà cét eſ

gard que nous diſions, Pere, non point

comme 1e veux , ma1s comme tu veux?

Sera-il dit que Ieſus Chriſt ait ſi libre

ment§ membres innocens,& ſon

corps ſacré à la mort, & que nous n'y

voulions pas döner les membres du vieil

homme, & le corps du peché ? Et à cela

ſe rapportel'autre choſe que nous auons

à remarquer,à ſçauoir que c'eſt au regard

de la croix,c'eſt à dire des douleurs & mi

ſeres, que Ieſus Chriſt a dit à Dieu ſon

Pere,me voicy, que ie faſſe tavolonté,
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afin que nous ne penſiös point excepter

de la volonté de Dieu,la croix & la tribu

lation; & luy offrir de faire ſa volonté,

tandis qu'il noustiendra à noſtre aiſe. Il

faut, il faut, mes freres,qu'au regard des

afflictions chacun de nous vienne dire à

Dieu, me voicy, que ie ſubiſſe,Seigneur,

ce qu'il te plaiſt, & que ie porte le joug

que tu veux m'impoſer. Pourtant ſi nous

voyons maladies,pertes de biens,mort de

nos proches, injures du monde, voire la

mort meſme,&les douleurs les plus grief

ues, diſons que c'eſt là où nous auons à

imiter Ieſus Chriſt,& tenir le lägage qu'il

tient en noſtre texte.Arriere la†

& le murmure : car ſi Ieſus Chriſt ſe pre

ſentoit gayement à ſouffrir pour les†

tesd'autruy, combien plus deuons-nous

prendre à gré de ſouffrir pour la corre

étion & le chaſtimët des noſtres propres?

Peſons auſſi ce mot, me voicy, carpeux

tu, ô Chreſtien, dire à Dieu, me voicy,

endant que tu t'enfuis comme iadis vn

† à la vocation de Dieu ? ou pendant

quetu t'eſgares par tes conuoitiſes à Ar

reſte-toy donc, & te retourne à Dieu,

r'appelle tes affections & r'aſſieds ton eſ

prit car tandis que ton eſprit eſt troublé
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de paſſions, ou emporté çà & là, tu es

, hors detoy meſme, & partant tu ne peux

dire auec verité, me voicy.

Et ſi Ieſus Chriſt diſoit que Dieu luy

auoit approprié vn corps, regardant au

ſeruice qu'il deuoit rendre à Dieu : ie te

demande ſi Dieu t'a approprié vn corps

pour le donneraux voluptez& aux vices?

s'il t'a approprié les mains pour la rapi

ne, les yeux pour la vanité, & la langue

our la mediſance ? n'eſt-ce pas pour ſa

gloire qu'il te l'a ſi artiſtementfaçóné &

pourtant ſçaches qu'il te demädera com

pte de l'employ que tu en auras fait.

Meſmes nous remarquons la circon

ſtance du temps auquel l'Apoſtre recite

que Ieſus Chriſt dit à ſon Pere, me voicy

venu pour faire ta volonté, à ſçauoir en

entrant au monde : Afin que ce que Ieſus

Chriſta dit cn entrant au monde,nous ne

differiös pas à le dire iuſqu'à ce que nous

ayions à§ du monde : c'eſt à dire que

nous ſoyions paruenus à la vieilleſſe, ou

ſoyions fort auancez en âge,ayans donné

noſtre jeuneſſe à la chair & au peché : Il

faut,ô Chreſtien, que dés tes jeunes ans

· tu te conſacres à Dieu, & que luy dies en

entrant au monde, que tu y es peur faire

ſa volonté.
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Or tous ces argumensà ſanctification

ſe fortifient par l'incarnation de Ieſus

Chriſt noſtre Seigneur : Car pourquoy

eſt-ce,mes freres,que leſus Chriſt eſt ve

nu naiſtre icy bas; que pour commencer

en la chairvne vie nouuelle,ſpirituelle &

celeſte ? afin que nous participions par

nouueauté de vie à cette naiſſance que

nous celebrons.

Voire Ieſus Chriſt veut encor aujour

d'huy naiſtre en noscœurs par ſon Eſprit,

formant en nous le nouuel homme creé

en juſtice & vraye ſaincteté. Ce Fils de

Dieu, ô Chreſtien, qui eſt vne fois entré

au monde,veut deſormais entrer dedans

toy;commeil dit Apoc.3.Voicy ieme tien à

la porte & heurte,ſi quelqu'vn m'ouure i'en

treray chez luy diſpoſe donc ton cœur à le
rCCCUlO1T, -

En ſomme,mes freres,voicy en ce Sa

cremët tout ce que nous vous auons dit:

Voulez-vous voir I. Chriſt venu au mon

deauec noſtre chair& noſtre ſangº Voicy

ſon corps & ſon ſang : il vous en met les

ſymboles & Sacremens deuant les yeux

pourvous ramenteuoir ſon incarnation.

Voulez-vous voir Ieſus Chriſt offert en

ſacrificeº Voicy ſon corps rompu& ſon

ſang reſpâdu pour nos offenſes. Venös-y



Hehr.ch.ro. v.f.6.7.8.9.7o. 733

auectriſteſſe& repentancede voir la pei

ne que nous auions meritée: mais venons

y auec conſolation de nous voir deliurez

par les playes du Fils de Dieu.†
mes freres, ces compaſſions diuines auſ

quelles nous deuons vn ſi grand ſalut:

Conſacrons-nous à cette immenſe bóté

qui nous a tant aimez. Et encor que nous

ayions grandement manqué à noſtre de

uoir enuers elle : ſçachons que,ſi nous en

auons vn ſerieux deſplaiſir, & vn deſir

ardent de combattre nos defauts; cette

bonté nous inuite encor à ſoy : ſelon que

|, vous oyez Ieſus Chriſt en l'Euangile ap

' pellant à ſoy ceux qui ſont trauaillez &

chargez pourles ſoulager,&ceux qui ont

faim & ſoif de juſtice pour les raſſaſier.

Sçaches donc, ô pecheur, que, ſi aujour- .

d'huy que tu ois ſa voix tu n'endurcis

oint ton cœur,mais te conuertis à luy,il

# preſentera pour toy deuát Dieu, il dira

à ſon Pere,Me voicy,ie comparoi pour ce

pecheur qui s'eſt repenty de ſes pechez
& a creu en moy : c'eſt pour luy, ô Dieu,

quei'ay cóparu en laCroix,& y ay fait ta

volonté; & maintenant i'intercede pour

luy: impute luy, ô Pere, mon obeïſſance,

&lereçoy à mercy. A luy ſoit gloire és

fiecles des ſiecles, Ainſi§ -


